on Sani gla nitè du fait germer sur, les: ‘cor 


SOS mt 


ruptions 
Punivers 


a PE 
en Occident” és: 


DER 


: db core de guerres Fiviles où's 'éntre- 
chirent les resp Les nations qui. ont; échappé : aux violences persé-" 


ideuse encore, | nm Franc-Magonne- 
rotestante Angleterre, et se met- 


© Ea “Révalition 
: Le principe. de. l'autorité est 
b a Frne agonnere devient la contré- 


+ déicide croyait voir Vœuvre. de l'Homme-Dict à à jamais qnéantie, c'est 
alors que Jésus suspendu entre le ciel. et la, terre commence à attirer tout 


àLui . ‘4, . 
Au milieu des tristesses actuelles 1 nous $ voyons s déjà poindre Taube 

de la résurrection.et nous entendons résonner l’alleluia’ de- Pâques, car: 
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catholiques militants. ui séront les- apôtres’ ‘de demain, non Plus les 
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M. le Dr Lachance, maire de St. Boniface et invité à Es convention: 
ayant alors posé la question suivante: “M. Norris sait que-nous catho- 
liques. français nous bataillons pour quélque - chose de. mieux que Je 
[règlement Laurier-Greenway ‘de :1897. Maintiendrez-vous ce règle- 
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SENS SANS DEFIANCE! . de 
‘ Après cela tirons Véchelle! |eonde année d'existence. 
. … % LEMEX.. À Grâce à l'œil exercé de ses direc- |] 
: ‘ : rédac et au : dévouement. ‘de son ls 


— = = irédacteur en chef, il inène fière}. 

_ > tete oo ment la; lutle, avec succès contre les 

En Espagne u “ Libéraux eos sis ste ee ue 10 À Orangistes ‘fanatiques et le gouver- 

Républicains Socialistes par nement: séclaire ‘dans. le fameu 

Une grande: réaction paraît, se Lx maçonnique). EE ; TU, | 

produire eñû Espagne, éontré. le Li J tépublicains série pa t- È “ets et. de opera des. s écoles © sique. dé Salzb ire 
 béralisme politique qui la :ménait |: :ti raagonnique) : ere UE 

.à l'abîme, creusé. par les “Loges et Indépendants Deree 


va Ve = 


. Dre JÉ th ’a nt CO 
le rs Li , on oques de ao Sociale “"leles qui: sonnent vraiment t app 
: di e ; a À . 
L Pas Romans, .con nua- fe Tite. pp es cet 9 de Ja’ résitance,. il aréveillé-n R 
‘teur de Can: ejas—assassiné parce- | arlistes. +... ...: 5{com atriotes ontas RÉ AE Au ON ns Le. ; NS ‘ RS éducation 
| rie F, , : ma \ É 2 c, ci Funë, ücatiô 
pi 2s; 1e a 0 ue aito la” VURDeE DIUSS Re DT QE EE red études: co let; une. 


qu il n'allait. -pas ässez vite dans la | - Hirestait à: | connaître les. résul- pé 


“voie: tracée par les Natban:de Ro- iats de 7. districts. 
les Môra a de Mi @& cf Lai aie jorité ss 


Yune. correspondan ace. L 
re::ces deux. co-M. gonriqu 


nb Opérers Se Ris 
SE — 
He UP en M ÉE RS Ci utres ren 


n 
LT entionnera | 
ser 


; total: s’ élève à 


“ ]six lots] pour. encourager les jardins 


. dans les lots vacants, à celui qui ap 
‘portera les: meilleurs produits. de 
f jardin et de fléurs, à l’ exposition de 


2W White, a; présenté 
‘Chämbre’ des <Comunes-. le 
appo “détaillé du-budgét de Van- 
néé scale : 1918 -14: : "Le. revenu. 
$160, 488, 538, con” 
tre $165, 598, 187 .de. l'année: der:. 


“Inière, et les dépenses $158, 000,000. 


néral. n | 
. Qu bien :- 
“A. ceux qui éulent: réfléchir! 
La Commission chargée de. Vins |: 
‘ pection des prisons: de: l'État. éla- | 
“-blit que pour l’année: 1911, 95 pce. 
de ceux qui furent Aéfenus étaient 
fntempérants.” : :". - 
Est-ce assez suggest ? 9. me 


; 


ue 


-——0 2 


La lutte contre: le Fans. 


La persécution ‘qui 


contre nos compatriôtes : d'Ontario | 
au sujet du français semble être lé | 


fruit prémidité: de nos, frères : ‘ir 
landais comme.de no$,ennemis les 
“Orangistes ct les fanatiques protes- 
anis, a “‘ 
Si l'on jette un rogaid ri opt 
“if sur leurs faits ct gestes du passé, 
Von constatera sans peine ‘cctte: per” 
sévérante baine et cette guèrre SYs- 
ématique pour tout ‘ee. qi « pôrte- 
un caractère français : 
En 1891, un irlandais 
que faisait ‘dans Te ÉCathoñis Re. 
vieu” cette étrange. affirmation : 
FLes langues: étrangères doivent 
disparaître. 
de: nous aider en Fe A Ë pro 


continuer. sans. ‘ceéée. .d: sainplo è 
ici Je langage des: pays * 
Ps esl clair ! 


reuse détenss ::q 
coup d'honneur et 
. Sürement-à-la. 


JLa dette “nationale 
1914 est de $315, 059, 288. . 


cat} holi-. 


‘au 31 mars | 


ï a —— te 


Les séldats anglais ne: ‘doivent La 
“pas se mêler de politique : À 


“Le premier : ministre Asquith, 
qui ‘vient d'assumer la, charge. de 


secrétaire de la guerre, ‘dans.un re-|. 


märquable- discours, ‘blâme laiti- 


: tude des soldats s'immisçant dans 
ue, la politique au sujet de PUlster: : 


—0 ! 
Les nouveau Haüt Commis 


saire - : Canadien 


ü paraît décidé qi que YHon. Ri- 
chard MeBride ‘actuellement pre- 
mier ministre de la Colombie An- 
glaise sera‘nommé Haut. Comimis-. 
|saire Canadien à Londres, position 
rendue vacante: par la :mort de 
Lord. Strathconä. , L’Hon. W. JT. 
Bowser, :sollicitenr géné ral de la 
Colombie’ deviendrait premier mi. 
nistre. LOT 


Le rappel à des droits de péage | 


_. : “au 1 Canal de Panama. 


Aux -non-catholiques ÿ 


nies: conditions, proiet en 


Sutherland : il. ‘dénnera deux lots 
dans: un rayon ‘de 10 milles de la 


ville. de Saskatoon et promet aussi 
lun. “ot. de 50. pieds de front aux 
culéivateurs. 


-- Cette initiative est digne d'être | 


méntionné ; elle .donnera un nou- 
vel essor à la culture des jardins, eb 


| émbeliira nos villes et campagnes. 


101 — 


CARLTON, Sask. 


Une’ petite mission vient d'avoir 
lieu à Carlton. Elle a eu un grand 
succès. - 

- Pendant qnatre. jonrs, matin et 
soir, le R. P. Laufer, O.M.L., a dis- 
tribué aux fidèles le- -päin de la pa- 
role de Dieu. : 
re a fait en peu de temps un bien 
considérable. Les saints exercices 
|commencés le dimanche de la Pas- 
sion, ont vu accourir la paroisse 
rentière. ‘Presque tous les fidèles 
se sont réconciliés avec Dieu. : Ïls 
se sentaient invinciblement attirés 
par-la grande bonté du Père mis 


sionnaire non moins que par sa pa- 


role apostolique et . chaudement 
persuasive. Le jour de la clôture, 
chacun aurait voulu prolonger en- 
core ces jours de grâces et de salut. 
“Cost déjà finil disait-on; c’est 
© [dommage: c'était si beau!” 

“Merci de-iout cœur aù R.P. Lau- 
fer au nom des par oissiens de Carl- 
ton et dé leur curé. 

— Après les jours de bonheur 
ennent:la tristesse et le deuil: 


Ce zélé missionnai-!" 


je grimpai sur à quatre Pesca: 
ier qui conduisait à là’ ‘chambre 
d’un R. P. Oblat et je lui‘deman- 


lai de fairé des instances: auprès 


“de Riel pour, ‘sauvér Scott.. Riel 
fe réponse :que | le: .prisénnier ne 
“pouvait pas. être sauvé. Je vis 

Scott moërir. Il rémuait encore 

“dans sa tombe, et je vis de mes 
yeux Riel lui-même. le finir d'un 
“coup. de revolver.” —— 


: Que” ces racontars' aient. vu à le: 


jour à Toronto et qu'ils aient été 
émbellis à Winnipeg nous ne nous 
en -étonnons pas, mais qu’un jour- 
nal Canadien-Français commé la 
“Presse” se saisisse de cette inep- 
tie pour insulter. Louis Riel et dans 


sa personne {ous les Métis, ceci’ 


nous surpasse. 

: Louis Riel n’a: pas tué Scott; il 
n'était pas présent à l'exécution, 
Thistoire vraie, la tradition, et ‘des 
témoins oculäires. qui vivent en- 
Core, Tattestent. : 

"Ce fut: un nommé Guilmetie, 
appartenant au peloton d’exécu- 
tion qui tira un coup de révolvèr 
sur Scott dès que celui-ci fut tombé 
sous les balles. : ; 

Le gouvernement provisoire . Je 
fit conduire de l’äûtre côté des fron- 
tières pour cet acte ‘de brutalité 
inutile. 


assasiné aux Etats-Unis à à un ino- 


ment où il se vantait æ avoir tiré 


[eur | Scott. 


- Est-ce que. l'histoire véridique 
du pays ne.dira pas un jour que, 
le rôle joué par Donald Smith;:n'a 
pas été étranger à à la mort de Scott? 
et. Us: jeurie. ‘homme de la paroisse," Cette histoire nous réserve bien 
nppayé fortement.par le Présidént Walter: P rediger, âgé de 22. tns, [d'autres surprises. 


roté | été: ‘brusquement enlevé à à l'affec- | 
on de ses parents par une ménin- L Jañce. des s'intérêts métis, L 


-Pàr ordre du Comité de suveile 


: 8. A. NAULTL 
LU de Setrétaire” 
Suint-Bonifèce, 19 mars 1914. 


Cet homme fut plus tard 


ST + 


ñ 


PS + 
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FR FES rer eer HF 


FEI vn 


. faire cet ouvräge d'une manière, par- : : 
| faité=" 11 s'agit tour” simplement, de 
. ‘confier’. votre’ ‘commande à uné im" 
primerie qui « en fait” une spécialité. 


LE PATRIOTE DÉ L'OUEST . 
est outillé pour. faire. ‘toutes’ les: 


impressions dont ‘vous avez “besoin. 


ho 


Lx 
, 
eu 


. Circulaires . 
| Cartes d affaires 
: Entêtes de lettres: 
Etats de comptes 
_ Enveloppes 


Factures et 


Formules de tous genres 


es 


Accents français : sur. tous . 
nos caractères de fantäisie. 


Nous. nous. €härgéons aussi . 


de la traduction ‘française 


.” 
. 


ou anglaise. 


V 


“Estimés fournis ‘sur’ demande’ 


SR 


ME En de 


; re 


RDS 


Ne a re Fe 


ne’ ES 
sat 


Et ic “ RESTE Le À 
FR ne nus Let 


SRIUT 
SE RAR 


LE obcipe 
D PRO EUR 


F+ 
ses Dieu de 
énibihe 
ns Fe ESS 
de à let Ja li coiie à 
sont foutes de -hardie 
rosité.et d’ énthgusi: 
daigne les” ‘dangers et népriss ‘Je | 
obstacles. La ‘surabondance. de vie: 
qu'e ‘elle possède, mérite ‘d'être endi - 
| guée;-son ardeur: : “touÿe Ur: ‘vive 
doit être disciplinée\ ét devenir ain: 
si un “ressort flexible pu niésa ant et: 
sûr,. pôur le soutien: et'l4. . défense 
des causes nobles. et justes. ue 
I. DANGERS. DU JEUXE,, ÂGE.— 
Aùssi bien, que va deveni E. AUTE 
lieu des dange s dé. :l'henre “pré 
sente, le jeune homme sans ‘expé- 
rience s’il reste sans: direction. et 
sans contrôle ? En dehors des abt- 
mes qu’il côtoie et des catasiroz phes 
qui le menagçent, n'y a-til pas pour 
lui le danger, grand entre -tons, 
‘d'une vie oisive, impuissante et 
inutile? ‘ | 
‘C'est le fait de plusieurs, que 
l'on voit ainsi enfouir des trésors 
d'énergie et d'initiative, laisse s'ex- 
ténuer les puissances de l'esprit et 
les ressources du cœur, et frapper 
d'une désolante stérilité les années 
à venir. Que imanque-t-il à ces 
jeunes gens, pour qu'ils soient di- 
gnes et qu’ils rendent service ? 1] 
leur manque une vue étendue sur 
l'avenir et ses responsabilités, une 
conception plus nette de leur de- 
voir et de leurs intérêts, un léoiti- | 
me appât à leurs ambitions, un |insinue le mensonge sous mille far- 
idéal qui relève leurs penxées, mes variées.” (7 bi). 
veloppe et ennoblisse leurs Sènti- | IT. CE QUE Nous avoxs.— Don 
ments. Il faut leur donner ces nombre d'entre vous. connaissent 
choses. : idéjà Lssocintion Catholique de la 
IT. MoDne D'ACTION.—I1 est ra- | Jcunesse l'anadienne  Franenise. 
conté dans nos Saints Livres que | qui existe dans notre pays depuis | journaux, évènements saillants,etce. 
Judas Machabée, voyant sa patrie | Bientôt dix ans. Les œuvres qu'el-} Après un certain temps, ce pre: 
attaquée par Antiochus, prit aveeile a accomplies Font signalée à linier noyau fait appel, dans des. 
lui les plus braves jeunes gens de Lr attention de tous ceux qui suivent réunions périodiques, aux meil- 
son armée. et marcha avec eux {noire mouvement religieux et so- [leurs éléments qui restent. ‘On! 
contre le camp ennemi. en leur cial. Elle est une puiscance nou- | disserte sur les intérêts moraux et 
donnant ce mot d'ordre: Pour la !velle, qui s’avance par les droits matériels, on aborde peu à peu les 
victoire de Dieu. sentiers, forte de la bénédiction de ! questions du jour, on fait de l’apo- 
L'Eglise, aux prises avec la ré l'Eglise, dont elle accepte loyale- |logétique pratique. Les membres 
volution, fait aussi appel aux jeu- ment la direction, et désireuse d° ap- js’encouragent, prennent cons cien- 
pes. et leur confie le soin des com- porter aux bataillons de l'ar mée Lee de leurs forces, et graduellement 
bats et de la victoire de demain. [catholique le renfort “d'une géné |Je cercle s’est dilaté, de manière 
Les plus vaillants sont à l’œuvre !ration militante de catholiques S0- comprendre toute la fleur de la jeu_ 
déjà. et se préparent par Ja piété Lenler Cette association aspire à :nesse paroissiale. Dans les centres 
‘et l'étude. à l’action, qui sera bien- jenrâler dans ses rangs l'élite de Iplus considérables, dans les villes 
tôt leur partage et leur honneur. toute notre jeunesse. Elle veut par exemple, il est. bon de joindre 
Leur piété. qui fait leur force |être pour la jeune génération une | aux études, de la gymnastique, du 
et qui les constitue déjà apôtres | école de formation personnelle, an | chant ou de la musique. en aÿant 
par lexemple, est le sujet d'une | foyer d'éducation: religieuse. mo- | soin toutéfois, de prévenir. les abus 
grande édification. C’est au Dieu |rale, pratique, sociale. Des natures | & qu' ‘engendrent souvent ces sortes 
de l'Eucharistie qu’ils demandent |aptes à subir son action et À garder | d’ exercices, et de ramenér sans ces- 
là lumière de l'intelligence, la pu-- {son empreinte, elle fait des earac- N àu but, qui est de faire de vrais 
reté du cœur et l’énergie de la vo-{tères forts et des. esprits cultivés, solides chrétiens. oo 
Jonté. Is communient tous les /qui ne tardent pas à- révéler Jeur * Teunes gens, vous êtes naturelle- 
Jours, quand ils le peuvent. Et de |valeur et à émérger a au-dessus de ment éuthousiastes- et généreux. : 
cela le Saint-Siège, dans une cir-|la foule. I Association assume |c’est l’un des privilèges de votre 
constance récente et solennelle, les |done la noble.tâthe de donner à la âge: Quand votre âme s'est ou- 
Joua avec une satisfaction, mêlée | patrie canadienne dés catholiques vert à l'idéal, elle se porte de toute 
d’admiration. “La Saïnte Eucha- |intégraux, qui sachent- proclamer ‘son .ârdeur’ juvénile .vers le bien 
ristie met dans vos veines le sang |courageusement leur foi, et en pé-|entrevu. Plus A bien. d’autres, 


7 
AE 


+0 “elléses, ue le 
dans t toute la’ ‘floraison de vos cœurs |! Gè 
fébaritables.> LE (Card. Merry | ‘del |à 
Fal'aux délégués de l'A. LA F. € ‘ 
24 Sept. 1918): 

>ar étude, ces jeunes « gens si 
nitient à.:la: connaissance des be-. 
‘soins.de la société, et des maux qui 
V'affligent. Guidés: par. des hôn 
mes ..d’ ‘expérience, ils - diagn nf 
qent ses ‘maladies,-en établissant |S 
Les sÿitômes,! BEN marché ‘et- les: ré 
sultats, ets fapprêtent däns' un ave-i 
nir prochain à concourir à la res- |. 
Hauration ‘de. l'ordre chrétien. pär 
une action éclairée, énergiqne at trois <e de quelque . inportance ‘de. 
dévonée, 


ve grid ho) je 
ton. dé la Jéunesse- française; 
aînée de J° nôtre, a. recruté’ 130; 600. 
niemibres- dans tous les : diocèses: et 
SE toutes les paroisses ‘de: Fran: 

| “Le. sol canadien? n'a “besoin, 


être remué. laborieuse 
céex oi. la ‘semence ap- 


e d'êt 


| prébriée. 
"IV: ce QUE: NOUS DEVONS AVOTR: 


mois substantiels et lumineux: poux cela beaucoup de j jeunes gens. 
“Vous lutterez efficacement contre C'est’ une élite qu'il s'agit de créer. 
les sacrilèges entreprises qui ten- Cinq ou six jeunes gens “bien choi- 


les droits de l’homme aux droits [là bientôt, par leurs paroles et par 
de Dieu, à violer notamment le ‘leurs exemples, entraîneront les‘ lé- 
droit sacré qui donne pour base à gers et les’ indécis, 


préceptes de la religion. ‘cle consiste dans une con versation, | 

Vous lutierez contre les décevan- ; pré éparée par le Directeur avec ses 
tes utopies sociales. et contre les jeunes es sur un sujet quelcon- 
souffle perfide du libéralisme qui jque. Pas de discours ni de confé_ 
rence écrite. Tout au plus, un ré- 
À nmé de la conversation, fait par 
l'un des membres et rapporté à la 
séance suivante. Les sujets se ti- 
rent de préférence des faits jour- 
ualicrs, discours publics, écrits de. 


lé- 


æ 


No. 3 jlune päisible compagnie de fantas- 
: sins. . se 
Aujourd’ bui elle appartient à la 
münicipalité, iabore aux grands 
jours, les. trois ‘couleurs, et, - lors 
| randes solennités rhäriales, se 
fait- - bellè, rayonnante, souriante 


des flueurs roses ui. r émbrasent, ct 


VERS 
LOU ne 


Feuilleton du par 


René : Gaël. : 


Patriote de l'Ouest 


éade ‘des’ s sanctuaires. 


Quelle | Myéériuée agniées s pär ‘és éhréliens e en ces cs pue 
‘lle: fait partie t dé Vimpression- 


:.amena dans Ja: cité de, Bigorrè, el rages,. le symbole des victoites in< 
Souveraine: en visite ‘éhez’ nous ? |'finies” _remportées ‘sur” le. moderne. fant décor où 1 
5 : Quel. ‘parfum. ‘de- suavité: vérniu. de | paganisme, par ‘celle’ ‘dont la puis: 
ces. ‘montagnes: aux" “cimies -vêtues sance. est ph niqhle” qu’ une: 

[a née... : 


IT] nous semblé” qüe- ‘chaque pa- |£ 


Jrrait: ‘avoir un. cercle d’études ‘af- nesse par, tout de pays JL 
Le Saint-Sièoe a aussi tracé les j'ALE: ar Aséociation dé la jeunesse: |revienidrons ‘ dans. une: prochaine 
adres de cette action. en quelques ; Onsè tronipe : si l'on croit qu’il faut | étude. | 


tent de plus en plus à substituer {sis suffisent : pour comrneñcer. Ceux | 


c’est-à-dire la | 
l’enseignement à tous les degrés lex’! masse. Le meilleur travail du cer-; 


= les äntiques’ demeues & Pan |: LA DIVINE 


. éénäient, de pourpre et d'or, Ja fa ee 


Fe 
a Ce 


past 


déneret 


RL 
Les ent pas 


set Eee Te 


ee 


fenseurs: nr Sie 


Gp 
\'éz ce 


AA + +7? 


+tst+ 


+++ 


Nous: enon frece 
lume ‘du KR: P. ve 


se) LR 


“Pour préparer avenir 


rable ‘de: “PAssotiation. Catholic DEMANDE! 
[de la Jé éunesse’ ‘Canadignn Fran 
aise ét ‘sighale des” moyeis ä 


ques dé “formér des élites. de: ; jeu ; ‘ 


Ce volume s se, à verid 40 sous aux 
bureaux 4ù “Messager Canadien” 
rue Rachél, Moütréal.. 


cn 


Diplôme à Exposition! Probi ci \ 


Une attention speciale est accordée aux communautés religieuses 


d0S. VILLENEUVE Ç 
| Entreprénèur et; 
Menufactufier : ! 


. Correspondance en Français 


. Je m' occupe tout: particülièrement: de: la’ clientèle 
française et je. veille surtout. à : 


. L'INSPEGTION 


‘ d'Autels, Séuipture. d'érnementa- 
tions d'Églses, en Bois et en Platre.. 
Bancs, Confessionnaux, Chaires,, : 
“et'tous objets. servant aux bésôins 


‘du culte. :Spécialités: Exécution 
d'Architecture, ‘ dé Sculpture et 


EI 


Ü 


“ J'ai: éurni. des. caution . 


CRE + et jé. suis 
‘licencié pour faire le 


: Dorure. Loi + 


LOL 


ST. ROMUALL, P. 6. 


4Boîte'de- Pôste.s1s. 
1 | | RÉFÉRENCES: | » 


ee 


Rev. Pie J. E. Jennrotée, D: MI. Or, awac 
“Rev. Pére X. Portelance, OMJI. Wpgii 
= Mr. .Bérnard, St-Hyacinthe. + Québec," 
2 Mrr.. Provost, - Fall Rivèr. Mass. ; 
Fr Rev. Père Jacoste, O:M:I, 5 


cienne Lourdes, . pressées + ‘autour F. 
d'elle et comme inclinées sous:sa |: 
protection. | - ; 
C'est au pied. du géant,: 
parmi . les humbles,:- 


ritions. : ; 
nourelles: J'enserren et; i la: 


Foi: des <royants |? ré" c 


ent 
se 


“ re ip pae mn ais 
ur fui con 


Cu 
RP AUS 


catéso 


L a en: qu’ 
pas éux-mêmes; les'i ignoränts, qu 
allait distinguer entre vol et. vol. 


‘Aux: lumière: es de- a Civilisation; 


duoi, 


je misérable crève de, faim, qui vole 
elle co siste, Ja civilisätion modér: 


? 
ie que nous, n’onf; 
se, des chemins. de’ ‘fer 


Ie: graphes le Faléphone rités de la loi. 


qe ct, d'oïgue de 


u téléphone, ni les: - Ce'n’est qu un sau: 


tographe. Je ‘crois: 
me pardonne, qu'ils ignôräient les | 
L: accorcs de Ÿ orgue À de Barbarie 


à | pitié, à attendre de la loi civilisatri- 
[cer 1 Mais, il n'y a, évidemment 
aucune’ Comparaison à établir, en- 
fre ‘pauvre -hère, et escroc dé 
haïü ‘vol, qui, par un procédé quel- 
donque, ‘trouve moyen de fairé pas- 
ser les millions de la poche des go: 
dos dans la sienne. Autant le pre- 
mier ‘est méprisable, autant le se- 
cond est digne de respect, dadmi- 
ration ct d'honneur. | 

connaissons déjà Vorgue. de Bab DE Car, dans le royaume du Prrro- 
rie); et nous voilà en: ‘pleine: civi Ceux qui ne . progress ssént ne ès, la Loi est: ‘souveraine, cesi 


Pourvu: q on. s 'enrichisse 
‘ét qu” on s'amuse, c' ’est- r important: 
Tant Dis, si ça gêne les autres. Uù. 
homme civilisé. doit ‘chercher L ses 
propres: ‘avantages. ét non ceux ‘des 
äutres,. D ‘est-ce pas”! 9 Qui les < em 


: Me Dos exposés à araié 
gs fs de ces accessoir saut LE 


s'ils en sont. pas “capäbles- tant 
pis pour. eux. Le: ivilisé étant fils 


. paru le télé 8. 
ématé pb no $ 


ie sion, proclanés “bon gré: mia pas, -ne’ ‘sont pas du Datea: | où lentendu. Mais, ily a avec elle des 
Le Prrro” bien: ils n’en sont que. ‘de miséra- accommodements.. pour les gens 
5 blés manœuvres, des? espèces - âe. vraiment cirilisés. Ainsi, si, pour 
sauvages, dont. où. ne doit pas tenir nourrir sa fainille, un sauvage tend 
compte.‘ ‘C’est évident.” Le ‘dé: |ses rcis d’une manière un. peu dif- 
il gré de. civilisation: sc mesure à lé | férente de cellé recommandée. par 
paissour de la couche de graisse, ou {les Règlements d'Ottawa’ il com- 
À la-grosseur de la Jinsse de bank |met un crime épouvantable, qui 
notes. : C'est facile à- comprendre. |réelane un châtiment exemplaire. 
Ainsi, je comprends très bien, {It l'officier des pêcheries, qui, dé- ! 
que: Marconi et les “milliardaires couvrant le délit, négligerait de le 
anis Qüirônt” trouvé ‘des poursuivre, inanquerait- évidem- | 
inines d'or. dans la T. SE sont finént à tous ses devoirs: la destitu- 
- des gens ultra: civilisés : lndis que tion seule est capable d' expier ce : 
cé. paivre Br anlys qui l’a inventée, | forfait. Mais. supposez une gros- ! 
dans un tnüdis, avec des instru- | se compagnie : de riches capitalistes, | 
ments. qui-n’en: ‘étaient pas, et qui qui fraude la loi pour des centai- 
n'a pas su en retirer un. son. delnes de milliers de piagtres.. Lens. 
profit pére soûnel, a été: est et roslerit évidemment n’est plus le même: le | 
“shnple sauvage. On Je lui ‘a {délit se change en opération ecm- | 
icu fait, voir... ‘Ainsi encore: F er- merci ale très habile: et les vos bon 
Bebel, Jaurès . ct autres brail:| nets del administration. qui, moy- 
ard8 -de’ la: sociale, qui. en cri iant ehnant finances, tolèrent . de tels 
oùtre. li infime capitas; en .PrÈE agissements, ‘ne font évidemment : 
| ‘ rien de mal, et es pots de vin qu ils! 
an | en: retirent: ine sont que Ja juste | 
sde. crocodiles. : sur, Tex: rétibation de leur peine... JL fe-! 
ôt des ‘prolétairés, ont" trou" raitbean voté; qu'un petit, subal: | 
€ 16-iôyen, Sans même que éeu: | térne/éavisät d'intervenir ! 
ca de” nent dé . 


ar 


l'est vrai, ie nb sommes 


dans un paye si: ‘inaccessible, mé- 


me aux chemins de: fer, que. d 
de longues années,” “lé dit: “Prrro- 
É-urès na gure de. ‘chances, Parri- 
M er jusqu'à nous; À moins, qu'ilne. 
Re décide à venir. en. aérôplane. | 
” Mais quant même, puisque le gou- 
à “vemement a fini pa 5oû$ trouvér” 
: _le Progrès ct la civilisation: pour- 
D ricnt bien en faire autant. ::T 
A donc temps, pour nous, d’ envisa- 
: gr cette éventualité, el. de: Tous 
. demander ce que c'est, :que” “cette 
. dvilisation moderne, dont on parle 

M tnt, dans les j journaux. : : 
: Jusqu'i ici, nous croyions bonne-" 
:-ment, et Sans-doute,. que. es: au: 
ssauvages croient: encore, cor 


_ traiter son  Hrochait avec 
Bice et charité. 
ous figurions qué “la 
ie le civilisation 


“daprès. los: principes mo- 
dérnes, chacün's sait bien que,quand 
ai chäñce: d° avoir june pce 


Tant 


tarte enfin, . 


, . ntige: a taille « se 
:‘ttinture blen de cié 
« les bras pendants e 
Fun x st d'e aecucil.. 


T7 7, 


ee ie” ler conne Bermadelies faherniie 


sk 
le 


: ele alten dé 
“ voilà que. ADI 


“aus le jour nystique aux: 
sde paradis, le signé dela 


ils ne Le savaie (on 


| je comprends. parfaitement qu un |E 

[un ‘sou où déux, ôu. qui dérobe uné lE 
| eroute .é pain pour la manger, est:| 

an'‘bandit, digne-de-toutes les sév ré 


vage; après tout, et il n’a aucune | À 


| Ér e sais bien: parfois, quelqu’ en- 
|fant du Prrrogrès éprouve ‘des’ 


:moder ne, qui,se sont faufilés à la 


î des développements | 


Se at st épris. {en 
Le. anse 


Imainé. de Lénfint ‘qu nn rayon G 


Ka, ! Sir VÉHA :vous. avez bien. 
des: : : qualités; mais, ‘ décidément, 
vous. n êtes. pas du dernier bateau. 


malheurs. Ca arrive dans les meil- 
leures familles. De temps en temps, 
un "escroc. maladroit, un. ‘fonétion-. 


Eve 


. Rue Autneau, .. 


douceurs du pot-devin, ‘se “fait 
prendre la maïn dans le sac. Ça 
fait.japper un peu la meute des 
sauvages. Mais on se hâte. d ar-| 
ranger la chose en doueenr : uñ 
juge bon enfant, ou.une commis- |: 
jsion complaisente, se chargent d'é- 
{touffcr l'affaire. - T1 ne faut jamais 
(nr déc le courage malhéurenx. 
j 


ni décourager les bonnes volontés. 1 


Ces accidents déplorables : ne se 
préduisent,d? ailleurs généralement | 
qué par suite. de l'indiscrétion de 
detni-civilisés, imparfaitement i ini-, 
LES aux beautés de la.civilisation | 


cachette parmi ‘les partisans du 
: Prnrogrès. Dans tous les pays du 
linoude, on fait de louables efforts, … 
{pour éloigner de l'assiette au beur. or 
[re. ces empêcheurs : -de danser : end ,:-: 
|rond, et l'on'a bien raison. ‘Quand et 
‘on sera parvenu à les éliminer-com- 

| plètement, la civilisation moderne : 
| ‘pourra se développer sans entraves : 
‘ct NOUS arriverons rapidement à à lé- 


ES 


| 


[panouissement complet et intégral d: -JEAN Daousr. D re 


idu crétinismc intelléctuel et moral. i 
iqui es le nec plus ultra: ct le cou- 
ronriement logique du Prrrogrès. 
I Dans. une prochaine ‘lettre, peut-: 
| être vous païlerai-je des Lenntés ei: 
“déjà -aequis 
par ‘cetfe” vertu incomparable: Ja. 
gr ande gloire et.Ja' narque distine- 
livé des: temps: médénes. 


‘On l'ârrache à à & 
tourie, attirée 
( ependant, Vé 
le: des femmés acc 
ct curieuses. . Stupéfaites, es : assi = | 
lantes”, admirent . la beauté . sürbu 


‘ 


leste nee Fait. radiei se: Con | 


| qui Yeut.b 
Loris 


éires Cac 


P. 
EVE 


RS 
cite ca om 


se 


| AE très, spoRe à A : 


- ASSURANCES : ‘Incendie, + A. . 


dents, Gil, stat, etc. : 


Henderson & Meighen |! 


Les < moeurs marchands de meubles et d'ameublements “ 


Première Avenue Ouest. 


7: | Attention Spéciale aux Communautés religieuses 


550, Avenue: Provericher, 
lo. ‘Téléphone. Main 6645: 


one € Luis dans T'aütre: A 
hées. ‘dérrière L 10€ e 


lé de 1 a Dane: “ rie La 


:t paroisse: française, . 
Tég sis €; -de école, ‘de la'sta: : 


‘toute cuve L 


20 205: Bloc. Somerset, ‘204: Ave Portagé, Casier Postal 443 


“WINNIPEG, Man. 


Casier Postal 297 Ÿ 
. ST. -BONIFACE, Man. . EL Ÿ 


7 ESMARAS & ROBITAILLE Liée : 
nl et21 Notre- Dane Ouest Montréal, PA 


“Marchands d' On nements d'Egliéé,. Vases Sacrés, Bronzes, 
) Statués, Chemin de Croix, etc | 


1 . Articles religieux, Livres de prières, Inages, ete. 


Spécialité : Confection de bannières drapeaux, ete. ; _poue 
: Congrégation ou sociétés. 


vi in de messe, Huile d'olive, Cierges, Encens, ete, 
Catalogues envoyés sur demande. : 


: Meubles pour là maison, ie bureau, 1 ‘école ou l'église 
Réduction spéciale sut | achats au comptant 1-2 


a 
0 


| Prince-Albért, Sask. . 


“EMILE Düear. 


ESMRrRNEURS DE 


plomberie, ‘Chauffage, ee. : L È . L 
:Corniches : et: ‘Plafonds Métaliques: Ut, 


LESTIMÉS FOURNIS SUR: DEMANDÉ _ 


-St-Boniface, Man. 
“Boite Postale 158. ou 


ÉLAR 


rersé.dans lu: 


CARE 


“ 


le de.Moose-Jaw: 


Le: conseil mugicipal a nom 
-mé. M. S£ ames. Mitchell au: poste de 
Arésorier de la ville avec sälaire: de: 


NE 


"à 


_ 81500. FILE 


: —Ün annonce que ‘a: construt- 


tion: ‘du chemin‘ ‘de: fer. “Northern |: 


Saskatchewan jusqu fat. Lac: Castor 


-sera entreprise par ‘des capitalistes 
français. -Ce. chemin .de fer sera. 
une aubaine pour le ‘developpe: | 
ment-de la colonisation au nord dè 
‘ Prince-Albert. 

—L'argent se gaspille ‘béaucoup- 
à l'Hôtel ‘de Ville. La ville entre- 
tient des départements dispendieux 
et les maintient sur pied, même 
lorsqu'elle n’a pas d’ ouvrage à leur 
donner. Le pourcentage des sa- 
laires est beaucoup trop élevé pour 
les revenus qu’elle retire. Les ci- 
toyens contribuables se récrient à 
juste titre contre ce gaspillage ex- 
travagant, et veulent forcer le con- 
sil de modifier les départements 
inutiles à cette époqué de l’année, 
et de répartir l'échelle des salaires 


avec. justice selon. le travail de cha- 


cun. 

—Le département des pompes 
et d’incendies de la ville vient de 
recevoir une voiture-automobile, 
sortie des & rantiers de la “Commer, 
cial Car Lid., de Luton Angleterre. 
Le lourd vébicule un des plus puis- 
sants et dés plus modernes de 
l'Ouest, a /coûté la somme ronde- 
lette de si, 600. 

—La “Royal Oak Sadälery” ex" 
pose présentement dans ses vitri- 
nes, une magnifique selle, en cuir 
mexicain, surmontée d’ornements 
d'argent. C'est une des plus bel- 
les qui soient manufacturées dans 
JOuest Canadien; elle appartient 
à N. H. Russell de cette ville. 

—Wm. J. McLeod, ancien gar- 
dien a été récemment nommé gou- 
verneur du pénitencier de Prince- 
Âlebert. .. 

—M. J. A. Nolin, député pro- 
vincial de retour à Jack Fish d’un 
voyage dans le Nord de la Saskat- 

chewan se montre très enthousiaste 
sur l’avenir de ces régions au point 
de vue de la culture du sol, et. de 
l'élevage des bestiaux. 

—Mile À: Berriault, après un 
séjour de plusieurs mois, chez son 
frère, N. Berriault, est retournée, 
à St. Boniface, lundi midi. La 
“veille de son départ, : le famille 
Berriault a donné à son honneur 
une belle et agréable soirée. . 

. —Les funérailles de Mde Veuve 
Marie À. Donohue, décédée le 4 
avril à la résidence de son, . gendre 
T. J. Boyle, eurent lieu au cime- 
tière catholique, lundi le 6 avril. 


| béissemient d'éducation dans:li dir] 


ra 


De. 31. A 


—J'aimerais n'en procurer quel- 


ques copies. pour les faire lire à des. 


Irlandais qui persistent encore à 
ne pas comprendre pourquoi nous 
tenons si fermement à notre lan 
gue”, 

Réroxsk.—Cet article a été pur 
Llié en anglais dans les numéros 
idu 24 et 25 février, ‘de l'Action 
Sociule. Il est très louable de faire 
pénétrer les écrits de ce genre dans 
les milieux- de langue anglaise. 


Dans ce dessein le Patriote se pro* 


pose de mettre sous peu en brèchu- 
re l’article en question avec texte 
anglais et français. Brochure, 5 
sous l’exemplaire, 25 sous la dou- 
zaine; $1.00 le cent. 

- Prière à tous ceux qui sintéres- 
sent à cette propagande utile de; 
nous faire parvenir dès mainte- 
nant leur commande pour que 
nous puissions fixer le tirage. 


M. D. S. de BASCO, il. 

“Veuillez avoir la bonté de 
m'envoyer voire journal je crois 
qu’il m'intéressera beaucoup car 
j'aime à recevoir des nouvelles du 
Canada. Veuillez me donner'quel- 
ques renseignements sur la vie du 
fermier de l'Ouest Canadien, sur 
les culture du sol et l'élevage des 
bestiaux.” 

Réroxse.—Nombre de bons cul- 
tivateurs de l'Ouest Américain dé- 
sirent recevoir des renseignements 
sur les fertiles prairies de l'Ouest 
Canadien. Sans vouloir compa- 
rer les deux pays, il est un fait 
établi que la terre de l'Ouest du 
Canada réussit mieux-en céréales 
comme blé, avoine, orge, ete. 

Un homme actif et entreprenant 
peut certainement. faire une fortu- 
ne rapide. ee 

La vie de l'Ouest Canadien est 
très agréable, le climat, si si -sain,' et 
les faciles communications . ren- 


ble. 

Quant à fournir des reñseigne: 
menis précis sur la culture du sol 
canadien, sur la valeur et les pro- 
duits des terres, sur l'élevage, des 
bestiaux, les brochures ‘du gou- |: 


. R; CAL G: ÂRF: Alta. Le 
lEJe vous serais “très: “obligé deme 
re, la dâte dü nüméro: de TAe: 
tion . Sociale dans” jequel : ‘est paru 
en anglais la. reproduction de Var: 
ticle du Moine Irlandais “Culdee””, 


{ration qui à pris conscience des fau 


dent l’existence aimable et paisi” | 


=1bS. de 
du 


du : :sol 
fiter de 


tion. récente. dune inésociation à 
St-Bonifacé,. qui, remplace. le: Club 
Laurier et qui à ‘pour : but: “l'union 
cn dehors des-partis politiques de | 
tous les. catholiques. de cette ville. 
“C'est le réveil, dit-il, d’une -gént- 


ville de Toronté, sc ‘pi 
tier én. grève: :pour : 
de salaire,” si leurs: 
travail.ne sont:pas. ‘améliré ées, Les. 
chefs ouvriers: les :organiseront: en 
: C uhion. 
Les, des faiblesses et des séuffrances|  :" 
du ‘passé.’ Brava pour cette. eseel- 
lente initiative des jeunes! 

0 


| “La Justice” de Holyoke 


Toutes nos félicitation à à La Jux 
tiee de ITolyoke, Mass., qui vient | 
d'entrer dans sa onzième année. 
Son directeur, M. J. Lussicr, ma- 
pie. avec verve au service de la cau- | 
catholique .franco-américaine 


Æ ermiers - - du Kansas 


cle 
MePherson, Ke sas; sont arrivés | 
avec tout leur ménage ‘et leurs ins- 
iruraents de. ferme ‘Carmduf, 
Fask., où ile se scat établis. Eu ! 


Le 
| Trente - “huit : .cültivateurs . 


& 


meilleurs terres du district. 


Di = 


‘pour à ünñnonéer : 
S 


Effets du n nouveau tarif. ramé- 
“les. tabacs cänadien: 


Le | 
june plume judicieuse et alerte. |‘récain ! e n ." natirelé:. haché ‘ qurs- 
, Q ' SEL: DE: PA -CHO 


La loi Underwood-Simmons est 
entrée en vigueur depuis siv mois: 
et rien n'indique une diminution 
du reveñu des douanes, comhie 
plusieurs congressistes le faisaient 


Réduction des droits sur les 
machines agricoles. 


Le rapport du budget” fédéral 
: présenté par l’hon. White, .compor- 


F.eer ? Er | avez-voi 
déjà: fumé... 


Îte une réduction de 1714. p..c. à prévoir, à cette époque. LT ER, bien 
1244 p. ec. sur les droits des instru- CEE Us ST Assez 
ments agricoles. Cette diminution Les. beurreriés de la Saskat. Dr SE 

est le fruit d’une minutieusé. en- “chévan À" CT h 


quête faite durant plus d’un an. sur 
le coût de construction des: machi- 
nes agricoles des deux cotés de la 
frontière. ci 
a ———— 
L’exemption des droits sur le 


blé 


L’hon. A. White, hite, dans son rap- 
port sur le budget, refuse d’accor- |: 
der la libre échange du blé et de la 
farine entre lé Canada et les Etats. |: 
Unis. Il préfère attendre le déve- 
loppement des projets de construe 
tion du chemin de fer de la Baic: 
d'Hudson et des autres routes’ ca- 
nadiennes. 


Un billet de Lère classe et. un à tiers 
.|pout:aller et retour entre toutes les | 
stations. du C. N. R: en: Canada 


L BILLETS EN VENTE LES 9, 10! 


Désastreux incendie: 


| RETOUR JUSQU'A 14 AVRIL 
Ün désastreux Fnoëndie a sévi, - ‘ ‘1914 Vo 
\ cn, & 


au commencement de la semain 
au quartier des affaires de la ville 
de Saskatoon, détruisant complète 
ment l'édifice Cole, : et endomma: 
geant les batisses voisinés. Un vent |: 


Renseignements : complets ‘che 
agents du c-. N. R. ou écrivez 0 ’ 


0; 


‘Agent. régional des: Daisage 
Sa 


ge SE 


: Meubles. de salon 


vec ao 


